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i<sdn des malades qui vônt prier à la Grotte et la conversin de
pécheurs,

Jtý tin pieitiler Pèlerinage spirituel a eu lieu le 25 tria-s dernier ;
le second aura lieu le 25 juillet, fête de Notre-Dame du Carmel,
anhifversaire de la dix-huitième apparitiori ; le troisième le 8 sep-
tembre, fête de la Nativité de Notre-Daine; le quatrième, le 8 dé-
cembre, fête de l'Immaculée Conception.

III. Les associés se prépareront à ces fêtes par une neuvaine de
prières, surtout par la récitation quotidienne du Rosaire ou du
chapelet Ils se confesseront et communieront le jour de ces
quatre fête. ou l'un des huit jours suivants. Ils feront une aumô-
ne d'au moins dix centimes pour la construction de l'église du Rosaire
à Lourdes.

IV. Indulgence plénière le jour des fêtes ci-dessus énoncées ou
l'un des huit jours suivants. Indulgence de sept ans et sept
quarantaines, chaque jour-de la neuvaine. Une messe sera célébrée
chaque joui', à perpétuité, au sanctuaire de Notre-Dame de Lour-
des, pour les associés et leurs parents, vivants et morts. Ceux qui
auront rempli ou fait remplir une liste d'associés recevront une
image de la basilique et de l'église du Rosaire.

N. B.-Adresser lettres, mandats et demandes de renseignements
-au R. P. supérieur des missionnaires, de l'Immaculée Conception, à
Lourdes (Hautes-Pyrénées) C'est à la même adresse que doivent
être envoyées, par lettre affranchie, les listes d'associés et les sous-
criptions reçues.

MORT A LA FLEUR DE L'AGE

Dans son beau livre sur la Chevalerie, M. Léon Gauthier raconte
la mort d'un entant héroïque :

Il faut se représenter ici un champ de bataille immense, où deux
nations, que dis-je ? deux races, se sont jetées avec furie l'une
contre l'autre, et sont, depuis de longues heures, occupées à s'exter-
miner.

Les Français, les Chrétiens (ces deux mots étaient glorieusement
synonymes), les " hommes de Dieu, " sont vaincus : l'Islam est
vainqueur. Tous les Français sauf quatorze gisent à terre, et les
païens sont encore cent mille. Ce ne sont partout que râles des
mourants, cris horribles des blessés, hennissements des chevaux
sans cavaliers, hurlements joyeux des vainqueurs.

Et là, tout près, dans un joli vallon vert, près d'une fontaine, en
un lieu charmant, d'où l'où entend les derniers bruits de la mêlée,
un tout jeune homme, un enfant, est étendu raide, tout blanc, les
mains en croix," Sentant bon plus que baume et encens. " On le
croirait déjà mort, si sa main ne venait de temps en temps frapper
sa poitrine, si ses yeux ne se levaient parfois au ciel, si l'on n'en-
tendait ses lèvres balbutier le mot " Dieu.'" C'est le neveu de
Guillaume d'Orange,c'est Vivien, qui meurt,


